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Wylde « Wylder » Hayes est en mission, une mission qui n'inclut pas de tomber amoureux de sa nouvelle employée sexy.

Wylder veut faire de son nouvel hôtel et casino l'endroit le plus branché du Strip de Vegas. Il va en faire un succès, même si cela implique de côtoyer le caïd local.

Un coup d'œil à Céleste le fait penser davantage à la revendiquer qu'à courir après l'argent. 

Ses courbes douces comme le péché, ses sourires doux et ses lèvres qui promettent le paradis préparent Wylder à faire de leur nuit ensemble une nuit qu'aucun d'eux n'oubliera.
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Chapitre 1

Wylde

Six mois, c'est le temps que cela a pris, me salissant les mains de plus de façons que je ne veux l'admettre.

Je n'aurais jamais pu tout financer ou obtenir un quelconque type de prêt, de construction ou d'entreprise pour l'énormité de l'hôtel autrefois en faillite et abandonné.

Il est resté en place pendant plus de trois ans jusqu'à ce qu'il soit finalement vendu aux enchères.

C'est là que je suis intervenu et que je l'ai acheté à un prix auquel personne ne toucherait. 

Un ami qui a plus de relations que moi n’aurait jamais pu m’aider. Même si je suis un millionnaire autodidacte, cela ne touche pas aux milliards qui viennent avec Nico et sa famille.

Nous étions les enfants, ma sœur et moi, qui avons grandi du mauvais côté de la voie ferrée, vivant dans une seule et grande caravane, élevés par des parents qui ont fait de leur mieux pour donner à ma petite sœur et à moi une vie meilleure que celle qu'ils avaient.

Maman a occupé deux emplois, papa a fait autant d'heures supplémentaires qu'il pouvait, mais au lieu de nous déplacer du parc à roulottes vers une maison plus aisée, ils ont fait autant d'heures supplémentaires qu'ils ont pu. 

Mes études étaient payées, et une fois que je me suis installé, c'est à ce moment-là qu'ils ont déménagé. 

Lorsque j'ai récupéré le premier million de mon premier investissement, en capitalisant sur l'immobilier, en changeant d'abord des maisons puis en passant à des immeubles commerciaux, j'ai remboursé la maison de mes parents. 

Même s’ils ne pensaient pas que c’était mon droit de faire ça, je l’ai quand même fait. Il était plus facile de demander pardon que de demander la permission.

Cet hôtel, cependant, était quelque chose de plus grande échelle ; il en fallait plus que des millions, surtout dans un endroit comme Vegas. 

Pour un hôtel abritant toutes les commodités modernes ainsi que des jeux de hasard, le lien à lui seul m'aurait pris des années à créer. 

Alors, je me suis ressaisi et j'ai appelé Nico. J'avais besoin d'argent, sa famille avait besoin d'un endroit pour blanchir de l'argent. 

Est-ce illégal ? Ouais. Suis-je vendu ? Probablement, mais au moins je suis assez homme pour l'admettre, et je suis sûr que je ne suis pas corrompu. C'était moi qui dormais dans mon bureau, sans jamais en sortir sauf en cas de nécessité absolue, seulement pour me doucher et manger. 

Cela en valait la peine, surtout maintenant, alors que je fais la visite finale avec Monica, ma responsable des ressources humaines, et son assistant, Pierre. 

Notre ouverture en douceur est ce soir. Nous avons invité des célébrités, des sociétés de relations publiques, quelques magazines, et il semble que la salle où se trouvent les tables de blackjack et de roulette soit pleine d'action.

« Prêt à voir où toute la magie se produira pour les gens qui veulent s'évader ? » » demande Monica alors que nous passons devant les portes arrière menant à la piscine. Il y a du monde assis autour des bars. Il y a même un bar dans la piscine qui sera très utilisé demain pendant la journée, vu que cela n'a commencé que ce soir et durera tout le week-end.

"Hmmm, et tu penses que c'est le spa ?" Pierre s'éclaircit la gorge, un sourire suffisant affiché sur son visage. J'aimerais dire que j'en sais beaucoup sur ce que chacun veut, mais je ne suis pas un lecteur d'esprit, surtout quand il s'agit de quelque chose comme un spa.

"Garanti. Vous obtiendrez un retour sur investissement en moins de quatre mois. Le Wylder Casino and Hotel offre plus que ce que l'on voit, et attendez de voir ce que nous avons dans notre manche », intervient Pierre. Ces deux-là en sauraient plus que moi. Ils travaillent peut-être dans les ressources humaines, mais tous deux ont une formation en marketing et un sens aigu du détail, tout comme moi.

"Je l'espère bien." Bon Dieu, le montant que j'ai investi dans cet endroit, je le devrai à Nico et à sa famille plus que les dix ans convenus. C'est peut-être un ami de longue date, mais je ne veux en aucun cas que la mafia italienne soit à mes trousses parce que je n'arrive pas à produire l'argent nécessaire pour travailler en leur faveur.

"Eh bien, permettez-moi de vous présenter Viva la Tranquillità." C'est le seul domaine où j'étais un poisson hors de l'eau, alors je me suis assuré qu'ils avaient tout ce dont ils avaient besoin en termes de salles pour le spa, en le gardant basique afin que celui qui le gérait puisse se l'approprier, vu comment il le faisait. Je paierai une certaine somme d'argent par mois sur les bénéfices du spa.

Pierre ouvre la porte, permettant à Monica d'entrer en premier, puis moi-même. Si la paix est ce qu’ils recherchent, ils ont réussi. Les murs sont d'une crème douce, les accents dorés, l'enseigne du spa éclairée en turquoise indique le nom, et c'est plein à craquer. Hommes et femmes sont à l'intérieur, certains regardent les produits à vendre, d'autres discutent avec les esthéticiennes et les massothérapeutes, mais la plupart du temps, il y a la queue.

« Oh, ce n'est pas tout. Il y a même des stylistes ici. C'est littéralement tout en un seul endroit, ce qui rend les femmes heureuses, les hommes dans leur vie plus heureux, et cela vous rendra le plus heureux parce qu'ils passeront plus de temps à jouer. Des cerveaux, tous les deux. Nous restons à l'écart tandis que j'observe les choses d'un œil méthodique.

"Je reviens tout de suite. Je vois la personne que je voulais que vous rencontriez. Monica serre mon avant-bras avant de décoller, laissant Pierre et moi continuer debout. J'ai rencontré de nombreux employés tout au long du processus d'embauche, certains dont je me souviens, la plupart non. Le Wylder Hotel and Casino emploie plus de deux cents personnes et il est impossible de se souvenir de toutes.

« Êtes-vous satisfait de la façon dont les choses se déroulent jusqu'à présent ? » demande Pierre en bavardant.

"Je suis. Les choses se passent bien, presque trop bien. Je serais idiot de ne pas m'inquiéter de la date à laquelle les portes s'ouvriront complètement lundi. Il suffit d'y penser pour avoir besoin d'un verre, en particulier de mon seul vice auquel je me permets de m'adonner. Je suis intelligent avec l'argent, je n'achète pas de choses matérielles, mais la seule chose avec laquelle je termine une journée stressante est un verre de Bourbon.

"Elle est là. M. Hayes, j'aimerais vous présenter Celeste Reyes. Enfin, deux cerveaux orientés business se rencontrent. Ma main se tend vers la sienne, la secoue avant de la lâcher à contrecœur. C'est ce que Celeste Reyes m'a fait, m'arrêtant net. L'homme qui ne croit pas au mélange de l'utile et du plaisir est en train de repenser tout ce que j'ai dit que je ne ferais jamais. Il se présente sous la forme d’une beauté aux cheveux noirs qui a un doux sourire, des yeux doux et un corps éclatant. Et maintenant que mon dévolu est tourné vers elle, je sais que je ferai tout ce qui est nécessaire pour avoir Céleste sous moi, sur moi ou pressée contre moi.
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Chapitre 2
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Celeste

Occupée, chaotique, trépidante, voilà comment cette soirée s'annonce, et étant donné que c'est mon pain et mon beurre, je suis tout à fait d'accord avec ça. Mes nerfs sont peut-être en désordre, mais le résultat en vaudra la peine, à en juger par les rendez-vous pris et les produits qui s'envolent des étagères. 

Alors, quand Monica a passé la tête dans la pièce où je montrais à un client potentiel la salle de massothérapie en couple, j'ai su qu'elle avait besoin de moi. Conclure la visite a été facile.

Rencontrer l'homme qui se tient devant moi dans un costume trois pièces personnalisé et ce qui, j'en suis sûr, sont des chaussures en cuir italiennes personnalisées, eh bien, c'est complètement différent. Wylder Hayes, connu sous le nom de Wylde, s'est fait un nom dans le monde des affaires de Vegas ainsi que dans les pages mondaines. Bien que vous ne puissiez pas trouver grand-chose sur lui lorsque vous plongez plus profondément, il peut être étiqueté avec des femmes suffisamment belles pour être mannequins, si ce n'est pas déjà fait. Maman est le mot pour tout ce qui touche à sa vie personnelle, croyez-moi. 

J'ai appelé un ami, et quand ils disent qu'une femme est l'enquêteuse numéro un capable de dénicher toutes les saletés liées à un homme, ils savent de quoi ils parlent. 

Tyra est une femme nouvellement divorcée, a toujours un enfant en bas âge sur sa hanche et a fait ses propres recherches alors que son désormais ex-mari agissait de toutes sortes de manières louches. 

Lorsqu'elle a regardé Wylde, elle a heurté un mur de briques, ce qui est étrange. C'est pourquoi la prochaine fois que son bébé papa emmènera son magnifique enfant de quatre ans, Von, nous irons sur la scène des clubs. Sommes-nous trop vieux ? Peut être.

Est-ce que nous nous en soucions ? 

Absolument pas.

Les femmes au début de la trentaine ont encore besoin de vivre, et c'est ce que nous faisons toutes les deux.

"C'est un plaisir de vous rencontrer, Miss Reyes." Les yeux de Wylde se tournent vers ma main, remarquant l'absence de bague à ce doigt ou le bronzage dû au fait d'en porter une, lui permettant d'utiliser le titre qu'il a choisi.

"C'est un plaisir de vous rencontrer également, M. Hayes." Étant donné qu'il a utilisé mon nom officiellement et qu'il est mon patron, je ferai exactement la même chose. Nous sommes si proches que je peux sentir le parfum qui lui est clairement propre : des tons riches de caramel, de tabac et quelque chose de sucré. C'est sombre et sensuel, violant bien plus que mes sens. Sans ma permission, je sens mes tétons se serrer et un battement se produit entre mes jambes. C'est dire à quel point sa présence a pris le contrôle de mon corps.

C'est alors que nous remarquons tous les deux que Monica et Pierre ont abandonné le navire. Ils sont introuvables et j'ai lu le manuel de l'employé.

Je suis peut-être propriétaire de ma propre entreprise, mais c'est quand même moi qui loue l'immeuble sur sa propriété, ce qui signifie qu'il est toujours mon patron dans tous les sens du terme, même si c'est plutôt un propriétaire. 

Le manuel incluait une politique de non-fraternisation entre les employés en grosses lettres noires et grasses, ce qui rend Wylder Hayes si interdit que ce n'est même pas drôle.

« Je ne te garderai pas trop longtemps. Il semble que Viva la Tranquillità fasse sensation. Il fait sortir ces trois mots de sa langue, qui sonnent bien plus sales que ce qu'ils signifient : vive la tranquillité. Un jeu de mots pour une ambiance spa avec une touche de Vegas dans le mélange, cela semble tout à fait approprié. Wylde lâche ma main. 

Je le place rapidement à mes côtés, en essayant d'avoir l'air cool, calme et serein quand je ne suis pas du tout le même.

"Merci pour la visite. C'est agréable de mettre un visage sur votre nom. Je sais pertinemment que ma demande d’implantation de mon spa dans l’hôtel était une parmi tant d’autres, probablement des milliers. 

Cela signifiait que mon argumentaire devait être solide, que j'avais de l'argent en banque pour pouvoir garantir le premier et le dernier mois de loyer, plus un dépôt de garantie, et que je devais avoir un crédit impeccable. 

C'était comme sauter à travers des cerceaux, un espoir et une prière, et beaucoup d'angoisse intérieure jusqu'à ce que je reçoive l'appel de Monica m'informant que j'étais l'un des rares sélectionnés. La seule chose que je devais réussir était l’entretien, que j’ai clairement réussi.

"Je te verrai dans les environs." La main de Wylde est dans la poche de son pantalon, l'autre cherche son téléphone qui sonne dans la poche poitrine de sa veste.

"Bonne chance. C'est incroyable jusqu'à présent d'après ce que j'ai vu. Je lui dis au revoir. Le regard qu'il me lance avant de se retourner... Ouais, quelque chose me dit que j'aurai besoin de plein de culottes de rechange en ce qui concerne Wylde. Cet homme, il dégage des pensées érotiques avec ses cheveux noirs coupés plus courts sur les côtés, plus longs sur le dessus, tombant d'une manière que vous savez être due à ses longs doigts épais qui les traversent.

Ses yeux sont de couleur noisette, même si je n'aurais pas pu vous le dire dès aujourd'hui ; ce serait Tyra et moi examinant toutes les images que nous pourrions trouver de lui, remarquant qu'elles changeaient de couleur du brun le plus clair au vert le plus vif.

Ses poils sur le visage recouvrent sa lèvre supérieure et sa mâchoire, ce qui ne devrait pas convenir à un homme d'affaires prospère comme lui. Et je ne veux même pas ne pas mentionner la musculature de ses cuisses et savoir que je peux porter des talons tout en le rencontrant dans les yeux. 

Je parie qu'un homme comme Wylde ne serait pas intimidé par une femme aussi grande que moi. Sans mes talons de trois pouces, je mesure cinq pieds sept pouces, et avec mes talons aiguilles, il me dominait.

Mais cela n'a pas d'importance. Il n'y a aucune chance que quoi que ce soit puisse arriver entre nous deux. Cette politique le dit, et même si ses yeux dévoraient mon corps, je ne ferai rien qui puisse mettre en péril quelque chose pour lequel j'ai travaillé si dur.

"Saint sexe sur un bâton." Ma meilleure amie, Tyra, s'approche de moi. Elle est l'une des massothérapeutes ici ; l'horaire lui convient parfaitement. 

Tous mes employés organisent leurs propres horaires, ce qui facilite la tâche de Tyra car son bébé papa apparaît toujours avec le « Je travaille tard » ou « Déposez Von chez mes parents » parce que je travaille à nouveau.

De cette façon, Von reste à la garderie pendant un minimum d'heures pendant qu'elle travaille d'arrache-pied pour créer une maison pour son fils.

"Ouais," je suis plus d'accord que je ne vais le laisser paraître. Tyra est comme un chien avec un os. Si elle pense que je suis à la limite de l'obsession, elle tentera de jouer à Cupidon. Non, merci.

"La voix de cet homme suffit à vous faire frémir les orteils." Tyra dit ce que je pense, mais cela ne veut pas dire que je vais l'exprimer.

« Allez, retournons au travail. Je sais que Von te manque pendant ce qui serait ta soirée de congé. Ses parents le surveillent, mais cela ne les dérange pas. Tyra le fait, cependant ; elle ne veut pas être loin de lui, surtout pendant ses week-ends, ce qui se trouve être le cas aujourd'hui.

"Très bien, fêtard." Elle tourne les talons, portant la blouse noire que nous portons tous lorsque nous travaillons. La seule exception pour la petite robe noire que je porte aujourd'hui, c'est que nous ne prenons pas de clients. 

Cela changera demain, quand il n'y aura que du jeu sans Tyra. C'était une bataille pour elle. Prenez une journée loin de Von et faites de la banque ou restez à la maison et soyez avec lui. 

J'ai pris la décision pour elle et lui ai dit que le week-end suivant serait tout aussi chargé et que Von serait avec le bébé papa.

"Lèche-peluches." Je lui renvoie la barbe doucement pour que personne n'entende que nous parlons et agissons encore tous les deux comme des adolescents, puis nous retournons au travail, Tyra parle de la ligne de soins de la peau que nous recommandons et moi, eh bien, je suis prêt à bavarder un peu. clients à prendre rendez-vous.

Chapitre 3

Wylde

"Fils de pute." J'entre dans mon bureau et vois mon meilleur ami et partenaire commercial assis sur la chaise devant mon bureau, affalé avec un verre taillé en cristal de ce que je sais être ma réserve familiale préférée de Pappy. 

Bourbon Van Winkle. Enfoiré. Je roule à l'adrénaline depuis hier soir, allant jusqu'à faire savoir à mes parents ou à ma sœur que je n'aurais pas une minute de temps pour eux.

« On dirait que les affaires vont déjà bon train. L’accord que nous avons en cours est en bonne voie. Avez-vous vu le casino ? Nico montre l'écran. Il était judicieux que le concierge accorde un crédit à chaque gros joueur aux tables. Et Nico n'a pas tort, d'ailleurs. La banque sur place m'a donné un décompte plus tôt. Si les choses continuent ainsi, nous nous occuperons des choses comme nous en avons convenu. C'est le cas lorsque vous faites affaire avec la famille Donotello ; peu importe si vous êtes amis depuis des années et des années, les affaires restent les affaires. Lorsque j’ai présenté mon projet à Nico et à son père, Emilio, ils avaient tous un prix à payer : utiliser la banque du casino pour blanchir de l’argent. C’est la seule fois où j’ai participé à l’embauche de quelqu’un ; ils avaient besoin de faire partie de la famille, alors j'ai embauché quatre des hommes d'Emilio, avec Nico également. Il sera le prochain à prendre en charge les rouages ​​et les relations lorsqu'Emilio démissionnera.

« Oui, ça se passe bien, presque trop bien. Tu veux une recharge ? Je hoche la tête en direction du verre dans sa main pendant que j'enlève ma veste de costume, tirant sur le nœud de ma cravate, le desserrant maintenant que je serai dans mon bureau jusqu'à ce que je rentre enfin chez moi. Les boutons de manchette se détachent ensuite, travaillant l'un puis l'autre.

"Oui, je sais ce que vous voulez dire. Pops fait de plus en plus de bruit ces jours-ci au sujet de sa retraite. Je pense que ce n'est qu'une question de temps avant que je sois le chef de la famille. J'empoche les boutons de manchette que ma petite sœur m'a offerts pour mon trente-neuvième anniversaire cette année ; de couleur or avec une pierre d'onyx, quelque chose d'aussi noir que mon âme.

« Il est quoi ? Soixante-cinq? Pensez-vous vraiment qu'il va prendre sa retraite ? Je réponds en attrapant mon propre verre au bar de mon bureau et en m'en versant deux doigts pleins, puis en prenant la bouteille avec moi et en remplissant celle de Nico.

"Soixante trois. Pops veut du sang frais. Beaucoup de gars plus âgés deviennent complaisants et font des conneries alors qu'ils ne devraient pas le faire. Il pense que si j’affirme mon penchant pour m’occuper des affaires, soit ils se redresseront, soit les autres suivront son chemin. Je pose la bouteille sur mon bureau et m'assois sur la chaise à côté de celle de Nico. Ses yeux ne rencontrent pas les miens. Je tourne la tête vers l'endroit où il regarde un trou dans les caméras de sécurité, en particulier sur une personne.

«Je peux voir que cela fonctionne. Cela pourrait vous obliger à vous casser la tête. Je prends une gorgée de mon bourbon, appréciant la saveur boisée ainsi que les nuances de cerises et de pommes.

«Je l'attends avec impatience. Qui est cette femme ? Il hoche la tête en direction du spa de Celeste, la femme dont j'ai tourné le nom dans ma tête toute la nuit si je ne pense pas au travail. Des cheveux foncés, des yeux marron qui rappellent l'alcool qui tourbillonnait dans mon verre, et je parie qu'elle me monterait à la tête encore plus vite.

« Ne regarde pas mes employés, Nico », je grogne, les yeux rivés sur elle alors qu'elle réapprovisionne les étagères pour une autre journée remplie d'événements demain.

« C'est comme ça, n'est-ce pas ? Hmm, n'était-ce pas la semaine dernière que tu étais avec Vanessa ? » Ce type n'est peut-être pas mon frère de sang, mais cela ne veut pas dire qu'il ne l'est pas dans tous les sens du terme, qu'il me soutient toujours tout en me faisant chier aussi.

"OMS?" Je demande. Un sourire suffisant traverse le visage de Nico à ma réponse.
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